
Les camps des filles
Les camps d’été pour jeu nes fil les

sont ac com pa gnés par nos Soeurs Fil -
les de Marie, dont Soeur Ga brielle Car -
bon neau est l’âme di ri geante. Ces
camps ont lieu de puis sept ans, à Lac-
Etche min, grâce au concours bé né -
vole de laï ques. D’une durée d’une se -
maine, ils ras sem blent les jeu nes en
deux grou pes de 12-13 ans et de 14-18 
ans. Comme les an nées pré cé den tes,
c’est le Père Her vé Le may, notre «Don
Bos co contem po rain», qui en as sure la 
di rec tion spi ri tuelle.

Le but de ces sé jours est de fa vo ri -
ser, dans une na ture pai sible et un en -
vi ron ne ment spi ri tuel, les ren con tres
fra ter nel les de cette jeu nesse dis per -
sée dans la pro vince de Qué bec et
même au-delà. Tout en of frant une for -
ma tion pra tique, ins truc tive et aus si di -
ver tis sante, cette année en core, l’ex -
pé rience fut cap ti vante et en ri chis -
sante!

De puis deux ans, les jeu nes fil les
sont lo gées la nuit dans quel ques
foyers et, le jour, se re trou vent pour les
ac ti vi tés chez M. et Mme Ray mond Gin -
gras qui ont gé né reu se ment mis leur
grande mai son si ac cueil lante à leur
dis po si tion: pen dant chaque camp, le
sous-sol est trans for mé en cha pelle, la
salle à man ger en ré fec toire pour près
de trente per son nes et quel ques piè -
ces en ate liers...

Après la messe du ma tin, di ver ses
ac ti vi tés rem plis sent les jour nées: en -
sei gne ment ca té ché tique, chant cho -
ral, ini tia tion à la cui sine, ate liers d’or ni -
tho logie (étude des oi seaux) ou de cou tu -
re, piè ces de théâtre ou en tre tiens sur
di vers su jets préoc cu pant la jeu nesse.

Des confé ren ciers en ri chis sent les
connais san ces des jeu nes par une ini -
tia tion sur dif fé rents su jets, se lon les
cir cons tan ces. Il y a aus si des ac ti vi tés
de dé tente: jeux, bri co lage, ex cur sions
d’un jour dans la belle na ture et par fois
une «soirée ci né ma» où le film pré sen -
té cette année: «Les cho ris tes», offre
une belle le çon de psy cho logie édu ca -
tive.

Chaque soir, le cha pe let réu nit la
pe tite «fa mille» où cha cune re trouve
l’in ti mi té avec Dieu; quand la tem pé ra -
ture le per met, c’est au tour d’un feu de
camp ou lors d’une pro ces sion aux
flam beaux. Bien sûr, au cours de la journée, il y a d’au tres hal tes spi ri tuel les, tel -
les que, par fois, de courts temps d’a do ra tion à Spi ri-Ma ria.

Alliant la ré créa tion à l’a pos to lat, les camps se ter mi nent par une soirée que les 
jeu nes ani ment de vant un pu blic qui se réu nit au sous-sol de Vir go-Fi de lis. C’est
là que les jeu nes fil les, sous la tu telle des adul tes, pré sen tent les «fruits» du
camp.

UNE PIÈCE DE THÉÂTRE

Le thème des camps étant L’Eu cha ristie, pain de Vie, les plus jeu nes ont pré -
sen té une pièce de théâtre ra con tant la vie de saint Thar ci sius, un apôtre de l’Eu -
cha ristie. Chants et sket ches ont com plé té l’a ni ma tion de la soirée.

DÉ FI LÉ DE L’ÉLÉGANCE

À la fin du se cond camp, les dix-neuf jeu nes fil les, plei nes d’é nergie, pré sen tè -
rent au cours de la soirée ré créa tive du 12 août une toute pre mière: un Dé fi lé de
l’Élé gance. Quinze te nues de ville ou de soirée confec tion nées à la mai son ou
ache tées fu rent pré sen tées par ces jeu nes. L’ac cent fut mis sur la mo destie, la
sim pli ci té et la di gni té par le port de la robe ou de la jupe avec blouse ou gi let. Une
jeune fille bien mise at tire tou jours le res pect.

UN CONCERT

Les ac ti vi tés du «chant cho ral» ont per mis aux jeu nes fil les de pré sen ter quel -
ques piè ces de choix: chants de La Bonne Chan son de l’ab bé Gad bois; Les Deux
Coeurs du Père Bru no Ruel; La Nuit de Ra meau et Le beau Da nube Bleu de
Strauss.

* * *
Sou li gnons la par ti ci pa tion gé né reuse, bé né vole et «mu si cale» de jeu nes

adul tes: Da nielle et Lucie Beau che min, ain si qu’Andrée-Anne Ca ron, qui ont con -
tri bué au bon dé rou le ment des camps, sans ou blier les da mes cui si niè res et tous
ceux et cel les qui en ont facilité la réalisation.

Comme chaque année, c’est dans la joie, mais non sans émo tion, que les jeu -
nes se sont quit tées, se don nant ren dez-vous à Spi ri-Ma ria, au cours de l’année,
en at ten dant de se re voir au pro chain camp!

Soeur Chan tal Buyse, o.ff.m.

Les camps des gar çons
Au cours de l’é té 2005, les Fils de

Marie de Ma rien thal ont ac cueil li pour
une hui tième année consé cu tive les
camps des jeu nes gar çons or ga ni sés
au sein des ac ti vi tés de l’Oeuvre, sous
la su per vi sion des Pè res Her vé Le may
et Serge Lé pine. Ces camps, ré par tis
se lon deux grou pes d’â ges (12-14 ans
et 15-17 ans), ont eu lieu res pec ti ve -
ment du 24 au 30 juil let et du 7 au 14
août. Voi ci un bref compte ren du de
ces deux évé ne ments:

Ils étaient 22 ado les cents de 12 à 14
ans à avoir pris part au pre mier camp,
dont le thème était L’Année de l’Eu cha -
ristie vers le Royaume. La res pon sa bi -
li té de l’a ni ma tion fut confiée à Yvan
La prise, se con dé sur le ter rain par
Alain Têtu et une équipe de jeu nes plus 
âgés que les campeurs.

L’une des no tes ca rac té ris ti ques de
nos camps consiste à fa vo ri ser une ex -
pé rience di ver sifiée de tra vail, pré -
cieuse école de la vie. Les jeu nes ont
pu s’i ni tier à l’u ni vers de l’é lec tro nique
avec le Père Her vé Le may, ap prendre
les ru di ments de l’ar ti sa nat du cuir
avec le Frère Issa-Paul Car bon neau,
fa bri quer des cerfs-vo lants avec le
Frère Re naud Val le rand. Ils ont éga le -
ment tra vail lé à quel ques be so gnes de
net toyage et de ré fec tion.

En marge de ces ac ti vi tés la bo rieu -
ses, ils ont aus si dé ployé leur énergie
dans des ac ti vi tés spor ti ves et ré créa ti -
ves, tel les que le soc cer et au tres com -
pé ti tions ou jeux, une es ca lade du
mont Ori gnal, des feux de camp, des
sket ches. Au cours de tou tes ces en -
tre pri ses, un ac cent par ti cu lier était mis 
sur l’es prit che va le resque avec ses
ver tus de loyau té et de cou rage, de sa -
gesse et de jus tice, de cour toisie, de
com pas sion et d’hu mi li té.

Lors du deuxième camp, un groupe
plus res treint de dix jeu nes hom mes se
sont réu nis sous le thème même des
JMJ de Co logne: Nous som mes ve nus
l’a do rer. C’est le Frère Da vid Lo range
qui as su rait cette fois l’a ni ma tion, avec
la pré cieuse col la bo ra tion d’une équi -
pe nom breuse de mo ni teurs adul tes
dont voi ci les noms: Jean Ha mel, Mi -
chel Beau che min, Ri chard La tu lippe,
Pierre Lo range, Ray mond Mi chaud,
Ma thieu Mal lette et le Père Mi chel Du -

four. Tous en semble, ils ont con tri bué à dif fé rents tra vaux: ra mas sage de bran -
ches et de bil lots, éta lage et com pac tage de concas sé sur les sen tiers du Centre
eu cha ris tique et ma rial Spi ri-Ma ria, re dres se ment de la char pente d’une vieille
ca bane à sucre, ré pa ra tion de vé los des ti nés à être dis tri bués à des gens du
Tiers-Monde par le soin d’un or ga nisme.

Sur le plan cul tu rel, les jeu nes ont eu droit à une confé rence d’un phy si cien de
pro fes sion, Marc Roy, qui tra vaille pour une com pagnie ayant col la bo ré à un pro -
jet de ro bots en voyés sur la pla nète Mars.

Une ex cur sion à tra vers bois était éga le ment au pro gramme, sous la conduite
d’Alain Têtu, mi li taire de car rière, qui a gé né reu se ment ac cep té de prendre part à
cette ex pé di tion. La cé lé bra tion de la messe au som met du mont Ori gnal vint cou -
ron ner cette journée de marche, où les va leurs d’as cèse et de per sé vé rance
étaient par ti cu liè re ment à l’hon neur.

Au nombre des gé né reux laïcs bé né vo les qui ont veil lé au bon dé rou le ment
des camps, il faut ajou ter l’é quipe, es sen tiel le ment fé mi nine, qui a as su ré la pré -
pa ra tion des re pas pen dant tou tes ces jour nées in ten sé ment rem plies. Par mi les
vail lan tes cui si niè res, plu sieurs sont les épou ses des mo ni teurs men tion nés ci-
des sus.

Du rant ces deux camps, mar qués par la pré sence des re li gieux, il va sans dire
que la prière et les sa cre ments (dont la messe et le cha pe let quo ti diens) ir ri -
guaient tou tes les jour nées, à la ma nière du sang vi vi fiant le corps. Sou li gnons la
nuit d’a do ra tion eu cha ris tique où chaque jeune était ap pe lé à veil ler au près du
Saint Sa cre ment ex po sé dans la cha pelle ex té rieure sous la voûte étoilée. Fait
nou veau cette année, les cam peurs du deuxième camp se sont trans for més en
pè le rins l’es pace d’une journée, puis qu ’ils ont par ti ci pé en partie à l’un des pè le ri -
na ges Sur les tra ces de «Vie d’Amour», qui ont eu lieu à dif fé rents in ter val les pen -
dant l’é té.

Avec un sen ti ment de gra ti tude en vers la Pro vi dence qui prend soin de tout,
nous vou lons of frir nos fé li ci ta tions à tous et à cha cun des par ti ci pants, ado les -
cents et adul tes, qui ont fait en sorte que ces camps soient une fois de plus, cette
année, une heu reuse réus site hu maine et spi ri tuelle.

Frère Da vid Lo range, o.ff.m.

LES CAMPS D’ÉTÉ 2005 À LAC-ETCHEMIN

1er groupe - Chant cho ral di ri gé
par My riam Veilleux

L’or ni tho logie avec Sr Guy laine Gauvin

Dé fi lé de l’é lé gance

Ni cole
Glo ver

(à gauche)
et

Anne-
Ca the rine

Bro chu
(à droite)

2e groupe des jeu nes fil les,
de vant l’é glise Saint-Geor ges-Ouest

Ado ra tion pen dant la nuit

Messe au Mont Ori gnal par le Père Serge 
Lé pine. À gauche, en bas de la mon -
tagne, le vil lage de Lac-Etche min.

1er groupe à Ma rien thal,
chez les Fils de Marie

2e groupe de vant la cha pelle Spi ri-Ma ria


